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De 1999 à 2003, le nombre de chefs 
d’exploitations, en Aquitaine, a diminué 
de 6,4 % alors que la baisse avait été de 
9,9 % entre 1995 et 1999.

La tendance constatée depuis 1996, avec 
un rythme annuel des disparitions moins 

Source : CCMSA-OES-COTAGRI. Traitement CRAA

L’évolut ion à  la  ba isse du nom-
bre de conjoints est également atté-
nuée ent re  1999 et  2003 (–16 %
contre –29 % entre 1995 et 1999) mais 
ils ne représentent désormais plus que 
11 % des actifs familiaux en 2003 (15 % 
en 1995).

En revanche, le rythme des disparitions 
des aides familiaux ne faiblit pas (–35 % 
entre 1999 et 2003 contre –33 % entre 
1995 et 1999). En Aquitaine, en 2003, ils 
ne sont plus que 1000 environ, soit 2 % des 
actifs familiaux. Ils étaient 4 000 en 1992.

Répartition des actifs familiaux en 2003

En 2003, confirmant son caractère agricole et familial, le départe-
ment des Pyrénées-Atlantiques concentre toujours plus du quart 
des chefs d’exploitations d’Aquitaine (28 %), près d’un tiers des 
aides familiaux (32 %) et un quart des conjoints participant aux 
travaux (24 %). La Dordogne se démarque encore plus des autres 
départements avec des exploitations où conjoints et aides fami-
liaux participant aux travaux demeurent fortement présents (16,4 % 
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ralentissement
Chefs d’exploitations :

Un recul des conjoints

qui se poursuit…
et des aides familiaux

Des spécificités
départementales

      Variation % France 
 1992 1995 1999 2002 2003 2003 en 
      /1999 2003

Chefs d’exploitations  65 234 55 640 50 118 47 554 46 877 –6,5 8,2
Conjoints participant
aux travaux ................  16 431 10 193 7 209 6 393 6 055 –16,0 6,8
Aides familiaux ..........  3 617 2 372 1 578 1 140 1 023 –35,2 9,4
Ensemble des actifs
non salariés ...............  85 282 68 205 58 905 55 087 53 955 –8,4 8,0

Aquitaine. Évolution des actifs familiaux

Source : CCMSA-OES-COTAGRI. Traitement CRAA

Évolution du nombre d’actifs agricoles

contre 13,1 % en moyenne en Aquitaine). A contrario, la Gironde qui concentre 
21 % des actifs familiaux d’Aquitaine, se distingue par un poids prépondérant de 
chefs d’exploitations (88,1 %) et une présence moindre des autres actifs familiaux 
(11,9 %).

Le rythme des disparitions des chefs d’exploitations se maintient en Lot-et-
Garonne à un niveau très élevé, au-dessus de la moyenne régionale (–11,4 % entre 
1995 et 1999 et –11,1 % entre 1999 et 2003). En dépit d’un ralentissement de ce 
rythme en Dordogne, la baisse du nombre de chefs d’exploitations reste également 
plus importante que dans les autres départements (–13,4 % entre 1995 et 1999 
et –8,8 % entre 1999 et 2003). Entre 1999 et 2003, dans les trois autres départe-
ments, ce rythme des disparitions est bien moindre : –3,5 % dans les Pyrénées-
Atlantiques, –4,5 % en Gironde et –5,7 % dans les Landes.

Source : CCMSA-OES-COTAGRI. Traitement CRAA
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Répartition des effectifs des chefs d’exploitations

soutenu, se confirme. En effet, entre 1996 et 1999, il ne dépassait pas les 2,8 %. 
Depuis 1999, ce rythme décroît encore plus : il est même sous le seuil des 2 % à 
partir de 2000 (–1,88 % entre 2000 et 2001, –1,15 % entre 2001 et 2002, –1,42 % 
entre 2002 et 2003).

L’Aquitaine se démarque de la tendance nationale 
puisqu’en 2003, 8,2 % des chefs d’exploitations 
de France sont situés en Aquitaine alors que cette 
proportion n’était que de 7,1 % en 1999.

 AQUITAINE Dordogne Gironde Landes Lot-et- Pyrénées-
     Garonne Atlantiques

 2000 49 030 9 884 10 291 6 863 8 780 13 212

 2001 48 106 9 637 10 211 6 766 8 481 13 011

 2002 47 554 9 462 10 128 6 717 8 276 12 971

 2003 46 877 9 275 10 021 6 615 8 042 12 924

de la chute
des effectifs



La part des chefs d’exploitations faisant appel à un salarié progresse légèrement, 
passant de 27 % de l’ensemble des chefs d’exploitations en 1999 à 28 % en 2002 
(soit  13 356 employeurs du secteur culture élevage en 2002). Il faut noter cependant 
un palier dans l’évolution de la proportion d’employeurs au regard de l’ascension 
observée dans la décennie précédente. Entre 1992 et 1999, la proportion d’em-
ployeurs est passée de 18 à 27 %, traduisant essentiellement l’évolution de l’acti-
vité viticole en Gironde. La Gironde reste le département qui concentre le plus 
grand nombre d’employeurs (43 % de l’ensemble des employeurs en 2002) et la 
part des chefs d’exploitations faisant appel à de la main-d’œuvre salariée y atteint 
56 % en 2002 contre 33 % en 1992. La spécialisation de la production fruitière 
et légumière du Lot-et-Garonne explique l’évolution et l’importance des chefs 
d’exploitations employeurs dans ce département (ils étaient 22 % en 1992 contre 
33 % en 2002). 

En revanche, la proportion d’employeurs demeure la plus faible dans les Pyrénées-
Atlantiques (11 % des chefs d’exploitations en 2002 contre 7 % en 1992 et 10 % 
en 1999), ce qui est dû à un modèle familial encore majoritaire.

Depuis 1996, le nombre d’installations de moins de 40 ans enregistrées à la MSA 
est passé de 1 009 à 754 en 2002, soit une baisse d’un quart du nombre d’installés. 
Cette évolution s’observe dans les mêmes proportions, en moyenne, en France 
(–24 %). En revanche, les évolutions sont disparates entre les cinq départements 
d’Aquitaine. C’est en Gironde et dans les Landes que la diminution des installations 
est la plus forte.  A contrario, dans les Pyrénées-Atlantiques, la baisse est moindre : 
–10 %, l’installation étant traditionnellement favorisée. 

Par ailleurs, entre 1996 et 2001, globalement en Aquitaine, lorsque la MSA enregis-
tre une installation, elle dénombre plus de deux départs (2,4). Cette situation est 
variable selon les départements avec notamment le cas particulier des Pyrénées-
Atlantiques où ce taux est plus faible. 

C’est également dans ce département que l’on observe la plus faible part de 
successions non assurées reflétant une installation plus souvent familiale que 
hors cadre familial. 

Par ailleurs, depuis 1996, en moyenne, un peu moins d’une installation sur deux 
se réalise en Aquitaine sans dotation jeune agriculteur (DJA). La Gironde et les 
Landes se démarquent nettement de cette tendance régionale. Seulement trois 
jeunes agriculteurs girondins sur dix ne bénéficient pas d’aides à l’installation alors 
qu’ils sont six sur dix dans les Landes.    
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Une stabilisation
du nombre d’employeurs

Moins de 800 installations

toujours dominant malgré
Le statut individuel

une progression continue
des sociétés

Tout en restant le modèle dominant, le mouvement à la baisse constaté entre 1993 
et 1999 sur le nombre d’exploitations sous statut individuel se poursuit de façon 
conséquente (–12,1 % entre 2000 et 2003). En revanche, les sociétés continuent 
leur progression (+12 % entre 2000 et 2003) et sont plus du double du nombre 
de GAEC.

La baisse du nombre d’exploitations sous statut individuel se vérifie de façon rela-
tivement homogène dans chacun des cinq départements (aux alentours de –12 % 
entre 2000 et 2003). Cependant, le Lot-et-Garonne se distingue avec une baisse 
notoire de 16 %. On observe davantage de disparités entre les départements dans 
l’évolution des sociétés. Du fait d’un rattrapage, la hausse la plus forte est constatée 
en Dordogne (avec +18 % entre 2000 et 2003), suivi de près par les Pyrénées-

Atlantiques (+17 % entre 2000 et 2003) mais c’est 
en Gironde qu’elles sont le plus nombreuses 
(33,2 % en 2003 contre 11,2 % en Dordogne et 
15,7 % dans les Pyrénées-Atlantiques).

2002. Effectif d’employeurs et pourcentage de 
l’ensemble des chefs d’exploitations

Aquitaine. Évolution du nombre d’installations 
des moins de 40 ans

2002. Répartition des installations des moins 
de 40 ans

Aquitaine. Évolution de la structure juridique 
des exploitations

Source : CCMSA-OES-COTAGRI. Traitement CRAA
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Ce dossier comporte deux volets. Le premier traite de l’emploi non salarié dans la production agricole. Il est  réalisé par la Chambre 
régionale d’agriculture d’Aquitaine. Le second est relatif à l’emploi salarié agricole. Il est réalisé par l’AREFA, Association régionale 
pour l’emploi et la formation en agriculture. 

Après avoir augmenté de 1,6 points entre 1995 et 2000 en Aquitaine, la superficie 
agricole utile moyenne par exploitant se stabilise à 26,3 hectares en 2000, 2001 
et  2002 et 26,6 hectares en 2003. Cette moyenne masque pourtant des disparités 
de  tailles d’exploitations.

Globalement, sur la région, le nombre de retraités non salariés a diminué de 5,4 % 
entre 1999 et 2002. Parallèlement, les effectifs de retraités salariés ont continué à 
progresser (1999-2002 : +1,7 %), ce qui a entraîné, en 2000, un renversement de 
tendance avec, pour la première fois, un plus grand nombre de salariés. Au total,   
non-salariés et salariés font quasiment part égale (48,5 % et 51,5 % en 2002).

Pendant deux années inférieure à 25 % (23,4 % en 2000 et 24,2 % en 2001), la 
part des chefs d’exploitations de plus de 55 ans remonte à 26,2 % en 2003. Les 
effectifs de jeunes agriculteurs observent un léger retrait entre 2000 et 2003 : de 
27,7 % à 25,3 %. Quant aux exploitants de la tranche d’âge 40-55 ans, ils continuent 
à conforter leur place aux alentours de 48 % (48,4 % en 2003).  

En 2003, la plus forte part de jeunes agriculteurs reste dans les Pyrénées-
Atlantiques (28,5 %) même si elle est en diminution par rapport à 2000. C’est la 
Gironde qui comptabilise le plus de chefs d’exploitations âgés de plus de 55 ans 
(29,6 %), ce qui correspond aux spécificités du secteur viticole. 

Au regard de l’évolution entre 2000 et 2003, les plus forts retraits de la proportion 
de jeunes agriculteurs sont dans les Landes et dans le Lot-et-Garonne (–3,6 et 
–3,8). Ce retrait est accompagné dans les Landes de la plus forte hausse de la 
part des plus de 55 ans (+4,3). Cependant, cela correspond à un rattrapage car 
ce département a la plus faible proportion de plus de 55 ans (23,3 % en 2003).
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Une SAU moyenne
globalement stable

depuis 2000

Aquitaine. Répartition des exploitations selon
leur superficie

Une pyramide
des âges confortée

Retraités :
les salariés plus nombreux

que les non-salariés

2003. Répartition des chefs d’exploitations par
tranche d’âge

Aquitaine. Évolution du nombre de retraités

Source : CCMSA-OES-COTAGRI. Traitement CRAA
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